
Le 7 Mars 2018 

L'intersyndicale FO / CGT / SUD / FSU / UNEF invite personnels et 
étudiants de Paris-Sud à une 

Assemblée Générale jeudi 8 mars 
12h 

Amphi G1 - Bât 450 
Parcoursup: quel accès à 

l'Université ? 
Réformes du Lycée et de l'entrée à l'Université 

C’est parti ! Parcoursup remplace APB. La pénurie de places et 
d’encadrement a conduit certains établissements à décider de tirages au 
sort l’année dernière. Le nouveau logiciel est censé résoudre le problème 
avec au moins deux évolutions majeures : 

• Les étudiants n’ordonnent plus leurs choix 
• Les universités vont devoir étudier les N dossiers reçus de tous les 

étudiants les ayant mis comme un de leurs 10 choix et établir un 
classement de 1 à N, puis ajouter éventuellement des options 
obligatoires (réponses « oui-si ») 

Des questions techniques 
• Les étudiants vont devoir réagir rapidement pour faire converger le 

logiciel. 
• Les enseignants seront confrontés à des milliers de dossiers à classer. 

Des questions de fond 
• Comment faire une sélection juste et objective ? 

Avec des milliers de dossiers à classer, ce sont des algorithmes ou des 
humains qui feront le travail ?  Quels critères ? Ceux qui auront fait une 
année de préparation dans un établissement privé ne seront-ils pas 
favorisés ?  Même si les enseignants jugent au final, rien ne garantit une 
sélection juste en l’absence de notes issues d’un examen national : en 
dehors du BAC de Français les seules notes disponibles seront celles de 



1ère et du premier semestre de Terminale et la réputation du lycée 
d’origine risque d’être très importante. 

• Qu’est ce qui empêche vraiment les étudiants de réussir ? 
L'échec des étudiants à l'université est souvent lié à leurs conditions de vie 
(temps de trajet excessif, nécessité d'un travail salarié, santé précaire...)  
Pour faire réussir les étudiants, il ne s’agit pas de deviner en amont qui va 
réussir mais de donner toutes les chances à chacun avec des places en cité 
universitaire, des locaux d’enseignement et des outils modernes, des 
enseignants moins surchargés et des bourses en quantité suffisante. 
L’université manque par ailleurs cruellement de moyens. Ces temps-ci, les 
moyens enseignants disponibles deviennent les premiers arguments pour 
faire les maquettes et les considérations pédagogiques passent au second 
plan.  
Les budgets d’accompagnement de la réforme sont ridicules : 500 M€/5 
ans pour tout le territoire, partagés entre le secondaire et le supérieur 
aboutissent à 750 k€ à se partager cette année sur les 5 universités de notre 
académie, soit pour P-Sud peut-être 5 postes en plus et des HCC, à 
condition d'augmenter nos capacités d'accueil en licence. 

• L’articulation avec le lycée 
En parallèle de Parcoursup, les réformes en cours s’attaquent au lycée. Il y 
aura moins d’heures, les heures de sciences se réduisent à peau de chagrin, 
le bac passe partiellement en contrôle continu. Le lycée devient moins 
ambitieux pour les étudiants auxquels on ne donnera plus les outils 
nécessaires pour continuer dans les études supérieures. Le bac s’éloigne de 
plus en plus d’un examen national dans lequel une comparaison des 
étudiants est possible. 
Venez vous informer et discuter avec nous demain midi. 
Sur ce thème vous recommandons cette présentation d'un collègue de Pau 
https://nuage.univ-pau.fr/index.php/s/1cRQRv6LwiD0kjg
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